(e colitaire

(e vieux qui, vert encore, a,b,brochait de¢ cent ang,
Me dit : « Malgré [coin dimes enfants
Et lec bontée dmon voicinage,

Jeuic ceul, ayant perdu tous ceux qui ¢raient dimon age.

Vous ? vot’ génération ? (a c'balanc’ ! mais dla mienne
Ya plue g'moi qui rect’ dang (pays.
Ceux que jeroyaic qui Fraient dec anciens mont trahi :

I cont morte tout jeun’ & [a peine.

Chagq’ maison qui w'boug pas, ell’ ! coue [tempe qui ¢€coule,
Mrappelle un 9jai connu, laboureur ou berger,
A qui jparl sanc réponc que je rgard’ cang [toucher ;

Au cimtier, jlec voic toue a la foic, comme un’foule !



Cect pourquoi, quand jy faic mon ptit tour colitaire,
Souvent, jpence, od que jpos’ le pied,

Qles morte cont (2, tous & mépier...

Et jmimagine, de¢ inctants,
Qui mtir’ par lec jamb’ | mécontente

Que jlec ai pas encor rejoindus cous la terre. »
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